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céleste. Maiis est-elle égllern.nt disposée à user de cette spiri
puissance en notre faveur ? Sainte Anne nous aime-t-elle ? nieir
Elle nous aime beaucoup, eii raison des liens étroits qui tout
nous rattachent à elle, bien.

La parenté spiritue lie est une chose très sacr,55 auxNo
yeux de l'Eglise :elle en a fait un empêchement de mna- rami
niage entre les parrimn d'unle part et hýs filleuls et les bien
parents de l'autre. Elle venu de pins que le filleul aime et qi:
tt honore coinue son pèe et sa nr.,ceux qui l'ont tenu qu'ib
sur les fonts baptismaux ; et elle veut que ceux-ci liien
4iennent; lieu, aui besoin, de père et de inère, au moins Pour.
.{a.ns les clioseý qui concernent le salit, ne p

En mettant au monde Marie, la Mère de nos âmnes, rieus,
et par elle, notre IPère Jésus, sainte Anne et son digne n'3obt
époux ont contracté avec nous une vraie parenté sipiri- le pe
tuelle; ils siont sous ce rapport nos aïeuls, aussi bien
cýII'Abrahan;. et Sara, qui sont appelés par 'Ecritture le enl nc
père et la mère des croyants. - Ne dites pas, pieux lec- m'eCOU
teuir, q u>ii ce compîte, nous devrions mettre au nombre par ii
de nos aïeux spirituel.- tous les ancêtres du Christ, même aïeul,
ceux d'eiitre eux qui ont été pêcheurs. La différence est leur's
grrande :tous les ancêtres de Jésus-Christ, môme les p6- Anne
cheurs ont contribué sans (oute à lui transmettre le sang toute
d'Abraham de qui devait naître le Messie; mais ceux qui Nous
ont vécu dans la sainteté, tels qu'fsaac, Jacob, D)avid, gi'âce*
Josias, Ezéchias, Josaphat, Zorobabel, ont contribué de que c
plus à attirer parmi nous ce divin Rejeton d'Abraham. car sf
Or, entre tous> brillent Joachim et Anine, qui ont obtenu qui lE
par leur piété, leurs pénitences, leurs bonnes oeuvres, mère
Cette Fille bénie, la Mère de Jésus. Car leur union était, ne pri
tomnme nous le dirons, naturellement stérile. Ces deux avec
grands saints nous considèrent donc comme leur postérité d'offri


